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Réponses 
1. Reprise économique et croissance 

Compte tenu du climat d’austérité budgétaire actuel au sein du gouvernement fédéral et dans le 
monde, quelles mesures fédérales particulières estimez-vous nécessaires pour assurer la reprise 
économique et une plus forte croissance économique au Canada? 

Imposer les riches et les sociétés à un taux plus élevé et plus adéquat. Veiller à ce que les propriétaires 
étrangers de sociétés de ressources ayant leur siège au Canada n’échappent pas à leur responsabilité de 
verser une rémunération suffisante pour le privilège de faire des affaires chez nous. En baissant les 
impôts des sociétés, la présente course vers le fond prive le Canada des fonds dont il a besoin pour 
appuyer ses citoyens et leurs intérêts. Il importe de soutenir l’économie canadienne avant de regarder 
ailleurs. 
2. Création d’emplois 

Les entreprises canadiennes étant aux prises avec les pressions qu’exercent sur elles des facteurs 
comme l’incertitude relative à la reprise économique aux États-Unis, à la crise de la dette souveraine 
en Europe et à la concurrence livrée par un certain nombre de pays développés et en 
développement, quelles mesures particulières devraient, selon vous, être prises pour promouvoir la 
création d’emplois au Canada, notamment celle qui est attribuable à l’accroissement du commerce 
intérieur et international? 

Compte tenu du fait que la production de biens manufacturés au Canada a été sérieusement touchée 
par l’élimination de bons emplois qui ont été délocalisés dans des pays où les salaires sont moindres, ce 
qui a empêché les Canadiens de payer plus d’impôts sur un revenu plus élevé, nous ruinerons nous-
mêmes notre propre économie en encourageant les entreprises à s’établir ailleurs, réduisant nos 
travailleurs à la misère. Cette situation est parfaitement insensée. Il faut cesser de vendre des matières 
premières. Il est essentiel de créer de la valeur ajoutée chez nous. 
3. Changement démographique 

Quelles mesures spécifiques le gouvernement fédéral devrait-il prendre, selon vous, pour aider le 
pays à faire face aux conséquences du vieillissement de la population canadienne et des pénuries 
de main-d’œuvre? 

Éducation, éducation, éducation. Il faut supprimer les obstacles financiers à l’éducation. Une population 
instruite est une population productive. Un niveau d’instruction élevé permet d’aspirer à des emplois 
mieux rémunérés, ce qui augmente les recettes fiscales. Il faut développer les compétences des 
Canadiens à un plus jeune âge. Le chômage des jeunes est une tragédie nationale. Le développement 
des compétences encouragerait les gens à trouver des emplois lucratifs et à augmenter leurs 
connaissances et leur confiance. La technologie réduit le nombre des travailleurs nécessaires pour 
s’acquitter d’une activité donnée. Il faut considérer l’avenir et se montrer proactif au lieu d’essayer 
constamment de se rattraper lorsqu’on ressent le besoin de compétences professionnelles particulières. 



4. Productivité 

Compte tenu des difficultés que connaît le marché de l’emploi du fait, notamment, du vieillissement 
de la population et des efforts toujours consacrés aux mesures visant à accroître la compétitivité du 
pays, quelles initiatives fédérales particulières sont-elles nécessaires pour le renforcement de la 
productivité au Canada? 

Voir la réponse à la question 3. Éduquons nos gens. Cessons de vendre des matières premières. 
Développons les compétences des Canadiens à un plus jeune âge pour qu’ils soient prêts à entrer sur le 
marché du travail. Les sociétés doivent augmenter les occasions de formation sur le tas. Les citoyens 
engagés travailleront plus fort à l’édification du pays dans son ensemble s’ils se sentent soutenus et 
valorisés. La présente course vers le fond affaiblit la trame du Canada. L’immigration saisonnière est 
acceptable, mais pas au détriment des travailleurs canadiens qui doivent trouver le moyen de subsister 
en payant les prix qui sont courants au Canada. Il n’y a aucun avantage pour le Canada et pour ses 
travailleurs si on leur coupe l’herbe sous le pied en faisant venir de la main-d’œuvre à bon marché de 
l’étranger. Absolument aucun avantage. 

5. Autres défis  

On sait que des particuliers, des entreprises et des communautés éprouvent des difficultés 
actuellement au Canada. Quels sont, selon vous, ceux qui éprouvent le plus de difficultés, quelles 
sont ces difficultés et quelles mesures fédérales sont-elles nécessaires pour remédier à ces 
difficultés? 

Les peuples autochtones sont tenus à l’écart. C’est honteux. Ils ne sont pas les moins importants de 
notre société. Ils méritent le respect dû à tous les autres Canadiens. Ils ont droit à l’éducation. Nous 
devons appuyer leur mode de vie dans les territoires qu’ils occupent et leur accorder le droit de se faire 
entendre, comme tous les autres Canadiens, au sujet de notre identité comme pays et des moyens mis 
en œuvre pour appuyer la vie sur notre planète. Il n’y a pas de planète B. Les entreprises ne peuvent pas 
s’épanouir si la population canadienne s’appauvrit. Nous devons penser à ce que nous sommes, à titre 
de gens libres et différents, à titre de nation tournée vers l’avenir qui valorise ses citoyens et les peuples 
des autres pays, tous les êtres humains devant vivre ensemble sur une grande planète intégrée. Une 
planète qui constitue le seul endroit où nous puissions vivre à jamais ou pendant une courte période. 
L’argent fait partie de notre structure sociale, mais il est loin d’être tout. Si nous faisons abstraction des 
besoins du reste de l’humanité, nous périrons des suites de cette ignorance. Nous avons besoin par-
dessus tout d’une atmosphère propre, de sources d’alimentation nationales sûres et d’une eau propre. 
Nous n’avons pas un plan de rechange. Nous ne devons pas vendre notre eau ni céder des droits à cet 
égard à des entités étrangères. Ce serait un vrai suicide. Le Canada doit retrouver sa place, comme pays 
qui se soucie du monde entier. Nous vivrons ou mourrons ensemble. Je vous remercie de cette occasion 
de rappeler à tous à quel point la vie fragile sur cette planète et combien il est important d’avoir un 
ordre de priorité pour bien agir dès la première fois, qui pourrait bien être la seule. 

 


